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Syrie : Un avion de chasse israélien 
F-16 abattu par la défense anti-
aérienne syrienne 

Le 10 février, des tirs de DCA [arme 
de défense contre les avions] 
provenant des forces armées 
syriennes ont abattu un avion de 
chasse F-16 israélien qui survolait la 
Syrie. Le F-16 revenait d’une 
opération de riposte en Syrie, suite à 
l’incursion d’un drone iranien dans 
l’espace aérien israélien, lancé depuis 
le sol syrien. 

Cet incident s’inscrit dans un 
contexte syrien devenu complexe, 
auquel prennent part plusieurs 
acteurs internes et externes. Il 
témoigne en particulier, alors que 
l’impératif de lutte contre l’EI décroît, 
du retour d’agendas régionaux, pour 
conquérir une influence ou empêcher 
celle d’un adversaire.  

Les hashtags les plus utilisés sur les 
réseaux sociaux pour commenter ces 
événements sont descriptifs, et 
témoignent de cette attention portée 
aux acteurs régionaux : #Syrie #Iran 
et #Israël. 

L’imbroglio syrien a par ailleurs 
donné lieu, parmi les internautes, à de 
nombreuses hypothèses géopolitiques 
tentant de déceler des alliances 
secrètes entre États non-alliés. 

En effet, beaucoup d’entre eux voient 
dans l’intervention des diverses forces 
étatiques et non-étatiques, une 

volonté des grandes puissances 
d’asseoir leur domination sur un 
territoire stratégique. 

 

Différentes perceptions de 
l’intervention iranienne en Syrie 

De nombreux internautes considèrent que 
l’Iran est à l’origine de la multiplication des 
conflits en Syrie, en s’opposant à une résolution 
politique de la crise : 

« Le responsable iranien Ali Mohammadi a déclaré 
qu’avant l’intervention iranienne et la visite 
d’Hussein Hamdani [commandant iranien tué au 
combat en Syrie], Bachar Al-Assad  avait l’intention 
de démissionner, mais Hamdani aurait exigé son 
maintien. C’est la déclaration iranienne la plus 
dangereuse jamais faite. Cela signifie que tous les 
meurtres et les ravages perpétrés en Syrie sont dus 
au régime des mollahs iraniens qui se sont opposés 
à une résolution politique du conflit depuis le 
début » (@kasimf, compte certifié, 5 012 031 
abonnés, 568 retweets, 1 660 likes). 

« Cette déclaration signifie clairement que tout ce 
sang déversé en Syrie est principalement la faute 
des mollahs iraniens, qui ont empêché la solution 
politique de suivre naturellement son cours » 
(@mahersharafeddi, compte certifié,  19 128 
abonnés,  37 retweets, 238 likes). 

« Les agents iraniens ont arraché nos enfants à une 
résolution imminente du conflit syrien. La guerre de 
Khamenei n’est pas notre guerre. Les Iraniens, les 
Syriens, les Libanais et leur régime seront tenus 
pour responsables. Le régime criminel iranien a 
retiré ses troupes et a nié sa présence. Nos enfants 
ne sont pas du bois pour votre feu, bande de  
lâches » (@c0CYVH5CGOzsjAA, syrienne, 
6 678 abonnés, 184 retweets, 167 likes). 
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« La conférence sur la sécurité de #Munich n’est 
pas un endroit pour le régime d’#Iran, le régime le 
plus dangereux du monde qui a tué d’innombrables 
enfants en #Syrie et exporté son terrorisme dans la 
région #MSC2018 #terrorisme » (@MostafaMe4, 
militant iranien des droits de l’homme, 4 231 
abonnés, 10 retweets, 11 likes). 

Face à la montée des tensions entre l’Iran et 
Israël, certains pensent que l’Iran sera vaincu 
par les forces occidentales : 

« Ce qui s’est passé il y a quelques jours est le 
dernier signal avant la plus grande escalade jamais 
connue avec l’Iran. Israël a laissé les milices 
iraniennes accéder en Syrie et envoyer des drones à 
partir de ce territoire. Les Iraniens terminent leur 
lune de miel et le régime des mollahs acte son  
divorce avec l’Occident. L’Iran chutera pour ses 
actions pernicieuses » (@jerrymahers, compte 
certifié, journaliste libanais, 241 687 abonnés, 
204 retweets, 213 likes). 

D’autres pensent que l’Iran et Israël se sont 
alliés secrètement pour permettre à l’Iran de se 
maintenir en Syrie : 

« Méfiez-vous du cinéma et des simagrées entre 
l’#Iran et #Israël, qui ont pour but de permettre à 
l’#Iran de rester en #Syrie, trahissant les 
#musulmans et les #arabes. C’est ce qu’ils ont fait 
après l’accord de Taëf au #Liban, afin que le 
Hezbollah puisse en prendre le contrôle en tant 
que force armée. C’est un plan convenu pour que 
l’Iran reste en Syrie » (@no_hizbollah, libanais, 
18 003 abonnés, 427 retweets, 375 likes). 

« Cela fait sept ans que les lobbies sionistes 
protègent le régime d’Assad dans les forums 
internationaux, malgré ses crimes contre les Syriens. 
#Poutine en coordination avec #Netanyahou 
intervient en Syrie afin de protéger le #Hezbollah 
et le reste des milices iraniennes. Pour autant, les 
imbéciles défendent une prétendue alliance de 
résistance et appellent à une guerre entre l’#Iran et 
#Israël en Syrie. C’est une mascarade ! » 
(@anarmalek, compte certifié, intellectuel 
algérien, 529 413 abonnés, 1 239 retweets, 
1 198 likes). 

D’autres types de réactions émanent 
d’internautes qui se montrent favorables à une 
intervention du Hezbollah, considérée comme 

une force redoutable contre les Américains et 
les Israéliens : 

« Le Hezbollah au Liban brise le rêve des 
Américains et de leurs alliés, détruit leurs 
entreprises et restreint leurs intentions après avoir 
prouvé sa capacité à réfréner l’intervention d’Israël 
en Syrie » (@ha03676771, 2 771 abonnés, 76 
retweets, 11 likes). 

 

Perceptions de l’intervention 
israélienne 

Certains internautes s’indignent de 
l’intervention israélienne en Syrie, qu’ils 
considèrent comme une agression : 

« Israël bombarde le Sud de la Syrie via l’espace 
aérien libanais et vise des cibles du régime et des 
milices iraniennes. C’est une violation territoriale et 
aérienne. La voie de défense la plus vulnérable pour 
riposter. C’est une oppression du peuple syrien. » 
(@Adhwan, journaliste saoudien, compte 
certifié, 265 425 abonnés, 693 retweets, 432 
likes). 

« Les sionistes maîtrisent le jeu du bâton et de la 
carotte. L'aile politique s'adresse au monde pour 
stopper la détérioration de la situation sécuritaire et 
arrêter l'escalade. Dans le même temps, l'aile 
militaire frappe encore et détruit les positions 
syriennes et iraniennes ainsi que les aéroports 
militaires en Syrie. À ce jour, les raids n'ont pas 
cessé » (@MohamdNashwan, compte certifié, 
palestinien, 213 364 abonnés, 66 retweets, 184 
likes). 

Certains internautes se réjouissent de la 
destruction de l’avion de chasse israélien et 
pensent que dans le contexte actuel, la Syrie est 
capable de vaincre Israël : 

« Nous félicitons nos frères en Syrie pour l’avion de 
chasse israélien abattu et pour les multiples 
victoires futures, si Dieu le veut » 
(@MAAl_ameer, yéménite, 16 100 abonnés, 
276 retweets, 188 likes). 

« La récurrence des provocations israéliennes peut 
être considérée comme un suicide, d’autant plus 
que la Syrie d’aujourd’hui n’est pas la même que la 
Syrie d’hier. La Syrie et la résistance islamique dans 
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toutes ses factions ont la capacité d’envoyer Israël 
brûler en enfer » (@Baghdadi976, irakien, 2 134 
abonnés, 109 retweets, 26 likes). 

L’image partagée ci-dessous résume ces 
commentaires : 

 

[Votre F16 est tombé, votre prestige est 
tombé] (@Truth_Whispers_, libanaise, 1 182 
abonnés, 105 retweets, 16 likes). 

L’image ci-dessous représente au premier plan 
Hassan Nasrallah, secrétaire général du 
Hezbollah, et en second plan l’avion de chasse 
israélien percuté par un missile, ainsi qu’une 
citation de Hassan Nasrallah :  

 

« #Monsieur_Hassan_Nasrallah. Notre droit 
légitime est de frapper à n’importe quelle portée, à 
n’importe quelle profondeur et vers n’importe 
quelle cible atteignable. #Syrie, 
#les_cieux_sont_la_tombe_de_vos_avions, 
#Nous_allons_les_vaincre_et_le_ciel_en_est_témoi

n, #Résistance_éléctronique » (@Abu_youssef87, 
irakien, 1 704 abonnés, 213 retweets, 54 likes). 

Certains regrettent que le traitement 
médiatique de la chute du F-16 israélien ne 
relève pas davantage le rôle de l’armée 
syrienne : 

« Les médias sont étranges ! #Tel-Aviv bombarde 
des cibles sur le sol syrien et lorsque l’armée 
syrienne réplique en abattant l’aviation ennemie, 
certains d’entre eux [les médias] se précipitent 
pour adopter une version dépeignant cela comme 
un conflit entre Tel-Aviv et l’Iran. Tout cela 
simplement à cause de leur opposition au régime 
de Damas. #Golan #Syrie » (@alshahedl, irakien, 
6 824 abonnés, 163 retweets, 239 likes). 

D’autres soupçonnent les médias des États du 
Golfe de complaisance avec Israël : 

« Question importante. Pourquoi les médias du 
Golfe se sont énervés lorsque l’avion israélien F-16 
a été abattu au-dessus de la Syrie ? N’est-ce-pas 
Israël l’ennemi et la Syrie l’allié arabe ? Ou alors 
est-ce qu’Israël s’est transformé en un allié arabe et 
la Syrie en sioniste ?! » (@sameh_asker, écrivain 
égyptien, compte certifié, 19 687 abonnés, 350 
retweets, 759 likes). 

 

Interrogations sur le rôle des 
États-Unis 

Certains pensent que les États-Unis ont un 
agenda caché qui inclut une alliance avec l’Iran : 

« Si les États-Unis sont réellement les alliés des 
arabes, alors pourquoi auraient-ils livré l’Irak, la 
Syrie, le Liban et le Yémen à l’Iran, et non pas aux 
Saoudiens, par exemple ? Parce que les alliés 
véritables des États-Unis et d’Israël ne sont pas les 
pauvres arabes, mais l’Iran. » (@Kasimf,  compte 
certifié, 5 012 031 abonnés, 155 retweet, 531 
likes). 

Une partie des internautes estime par ailleurs 
que les États-Unis ont un intérêt stratégique à 
faire durer le conflit syrien : 

« La doctrine militaire des États-Unis au Moyen-
Orient se caractérise par l’alimentation de petits 
conflits régis par une stratégie de « conflits à faible 
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intensité ». Ceux qui suivent la politique américaine 
en Syrie et au Yémen actuellement le comprennent 
facilement. Les États-Unis œuvrent pour un 
prolongement des hostilités en Syrie et au Yémen. » 
(@DrAlnefisi, professeur d’université, 
2 433 693 abonnés, 1 905 retweets, 2 390 
likes). 

« Coup de projecteur ! @nikkihaley [représentante 
américaine auprès des Nations Unies]  veut utiliser 
l’Iran comme excuse pour permettre à l’occupation 
américaine de se maintenir illégalement en Syrie. 
Cela ne fonctionnera pas Nikki, l’Iran, elle, a une 
invitation » (@Partisangirl, analyste géopolitique 
syrienne, 70 987 abonnés, 99 retweets, 193 
likes). 

D’autres pensent que les États-Unis veulent 
salir l’image du président Vladimir Poutine en 
Syrie pour réduire ses chances de remporter 
les prochaines élections : 

« Les États-Unis et Israël veulent mettre fin au 
succès russe et également affecter négativement la 
campagne présidentielle du président Poutine qui 
brigue un nouveau mandat, dans le but de le faire 
apparaître comme faible et vulnérable aux 
dynamiques internes » (@Brasco_Aad, syrien, 
18 818 abonnés, 29 retweets, 49 likes). 

 

Critiques du rôle russe dans le 
conflit syrien 

Pour certains, ce sont les Russes qui détiennent 
le plus de leviers de pressions dans ce conflit : 

« #Chute_d’un_avion_Israelien. Cet incident 
#israélien a été une surprise… L’autre surprise est 
qu’Israël a demandé, quelques heures après cet 
incident, une désescalade des tensions à la #Russie. 
Voyez-vous comment la Russie affecte la supériorité 
aérienne israélienne, en fournissant à la Syrie une 
défense aérienne efficace ? Ou est-ce un message 
russe destiné aux Américains ? » 
(@Abdullhameeds, analyste politique saoudien, 
223 955 abonnés, 224 retweets, 12 likes). 

L’intervention russe est perçue par d’autres 
comme une opération d’extermination de la 
population syrienne : 

« Les avions d’occupation russes ont ciblé le camp 
de déplacés de la ville d’Anata dans la campagne 
Ouest d’Idleb, faisant des dizaines de blessés et de 
martyrs. Depuis que la Russie est entrée en Syrie 
pour protéger le régime, ses bombardements se 
sont concentrés sur les hôpitaux, les écoles, les 
marchés et les centres vitaux de la ville. Quelqu’un 
peut-il expliquer aux Syriens pourquoi  « le monde 
civilisé » est à l’origine d’une guerre 
d’extermination ? » (@AM_AHMAD90, syrien, 
67 744 abonnés, 51 retweets, 90 likes). 

 

Commentaires sur la complexité 
de la situation  

Certains soulignent enfin le caractère complexe 
de la situation syrienne, dû à la superposition et 
l’enchevêtrement de nombreux conflits : 

Sur l’image ci-dessous, partagée sur les réseaux 
sociaux, on observe une partie de billard jouée 
par la Russie, l’Iran, Israël et les États-Unis, sur 
le dos d’une Syrie assassinant sont peuple. 

 

Dans le même esprit, la caricature ci-dessous, 
montre Bachar Al-Assad perché sur le Mont 
Qassioun [montagne située au Nord-Est de 
Damas sur laquelle est perché le palais 
présidentiel] surplombant une ville en ruine. Le 
président syrien agite une bannière sur laquelle 
il est écrit « Souveraineté Nationale », devant 
une nuée d’avions de chasse russes, américains, 
israéliens, turcs et français entre autres.  
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« Syrie, sur le champ de bataille il y a : la Russie 
contre les États-Unis, l’Iran contre Israël, Israël 
contre le Hezbollah, la Turquie contre les Kurdes, 
les Kurdes contre l’État Islamique, l’État Islamique 
contre Assad, l’opposition contre l’État Islamique, 
les États-Unis contre l’Iran, le Hezbollah contre 
l’opposition, l’OTAN contre l’OTAN, l’opposition 
contre les Kurdes, les États-Unis contre les États-
Unis, l’Iran contre l’opposition, l’Union européenne 
contre les réfugiés. Et ils disent que la guerre est 
bientôt finie » (@sakirkhader, compte certifié, 
24 327 abonnés, 616 retweets, 774 likes). 

 

 

 

 


